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PROCÈS-VERBAL DE L’ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ANNUELLE des membres de l’APLA, 

tenue le 22 août à 9h30 au Centre des loisirs et de la vie communautaire,  

2060, ch. Des Hauteurs à Saint-Hippolyte. 
 

Conseil d’administration – Personnes présentes : 

Johanne Gauthier, présidente 

Yvan Gingras, secrétaire-trésorier 

 

Louise Daigneault, adjointe administrative 

Sarah-Jeanne Denis, directrice 

Alain Goulet, directeur (via Zoom) 

Pierre-Jacques Leduc, directeur 

Georges Raymond, directeur 
 

Absences :   Yoland Coutu, conseiller juridique 

  Stuart Fraser, directeur 

  Jean-François Gareau, directeur 

  Tina Maillet, directrice 

 

IL Y A QUORUM 

Nombre de membres présents : Environ ±34 membres 

Nombre de membres présents via Facebook Live : Indéterminé     

Nombre d’invités : 4 personnes  

 
 

1. OUVERTURE DE L’ASSEMBLÉE 
 

Mme Johanne Gauthier, présidente, déclare l’ouverture à 9h30.  Elle souhaite la bienvenue à 

toute l’assistance ainsi qu’aux membres présents via Facebook Live.  Elle introduit par la suite les 

membres du conseil d’administration présents physiquement et via Zoom ainsi que ceux qui ne 

peuvent être présents aujourd’hui.  Elle dit bravo à cette équipe qui a su s’adapter et qui 

accomplit un excellent travail. 
 

Présentation des invités 

Mme Gauthier signale la présence des représentants de la Municipalité de St-Hippolyte : 

 

M. Bruno Laroche, Maire 

M. Steve Deschênes, Directeur général (qui se joint plus tard au cours de l’assemblée) 

M. Bruno Allard, Conseiller en environnement 

M. Michel Martin, Directeur en sécurité communautaire. 

 

Elle souligne, en son nom personnel ainsi qu’au nom des membres du conseil d’administration, la 

grande disponibilité et générosité des représentants de la Municipalité de St-Hippolyte et les 

remercie de pouvoir utiliser les facilités de la ville. 

 

« Nous sommes tous voisins sur un plan d’eau et nous partageons ainsi notre lac, une des plus 

grandes richesses de notre territoire. » 

 

Mme Johanne Gauthier présente brièvement les statistiques sur les activités de plaisance au 

Québec (Nautisme Québec). 

 

Elle incite les membres à remplir le formulaire de consultation sur la sécurité nautique initié par M. 

Rhéal Fortin, député de la Rivière-du-Nord. 
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2. ADOPTION DE L’ORDRE DU JOUR 
 

Madame Gauthier mentionne que l’avis de convocation pour la présente assemblée a été 

dument communiqué à tous les membres, par un affichage dans le Sentier, un envoi postal et 

par courriel à ceux qui avaient accepté ce mode de communication, plus de 10 jours avant la 

rencontre. 

 

Mme Gauthier espère que tout le monde se porte bien malgré la situation difficile de pandémie 

qui sévit,  
 
 

Aucune modification à l’ordre du jour. 

 

Adoption de l’ordre du jour : 

Proposé par Mme Dominique Couture 

Appuyé par M. Denis Paré 

 

L’ordre du jour est adopté à l’unanimité. 
 

3. ADOPTION DU PROCÈS-VERBAL DE LA DERNIÈRE ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ANNUELLE DU 29 JUIN 2019 
 

Proposé par Mme Denise Valois 

Appuyé par M. Jean Allard 

 

Le procès-verbal est adopté à l’unanimité 
 

4. ADOPTION DU BILAN FINANCIER SE TERMINANT LE 31 MARS 2020 

 

M. Yvan Gingras, secrétaire trésorier, présente les résultats et évolution de l’avoir net et le bilan se 

terminant le 31 mars 2020.   
 

Résumé 

▪ Les dons des membres ont permis d’amasser 6 635 $ à ce jour. M. Gingras remercie 

chaleureusement les donateurs pour leur contribution. 

▪ Subvention municipale du Fond Vert affiche un montant négatif de 3 995 $.  Ceci s’explique 

par une demande en 2018 pour des projets de stations météo et imageries aquatiques qui 

n’ont pas fonctionné.  Le tout a été remboursé, mais nous avions déjà reçu une avance de 

60% du montant. 

▪ Revenus totaux (dons, subvention, programme reboisement des rives, intérêts) : 8 613 $. 

▪ Dépenses totales (programme reboisement des rives, imite-rapace, vidéo sensibilisation, 

station météo, secrétariat, dépenses administratives, entretien site web et autres) : 12 971 $. 

▪ L’avoir net des membres est de 97 733 $ (encaisse de 4 122 $ + dépôt à terme de 56 611 $) et 

37 000$ de contributions spéciales de membres comme fond d’urgence environnementale, 

selon les souhaits des donateurs. 

 
 

Proposé par M. Alain Brunet 

Appuyé par M. Sylvain Allaire 

 

Les états financiers au 31 mars 2020 sont adoptés à l’unanimité 
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Campagne de financement : 

Le secrétaire trésorier explique d’où viennent nos revenus et les raisons pour lesquelles nous avons 

besoin des contributions volontaires. Le Fond vert ne couvre plus nos dépenses administratives, 

seulement les projets spéciaux à caractère environnemental. L’objectif 2020 est de 9 000$.   

 

5. MOT DE LA PRÉSIDENTE – RAPPORT D’ACTIVITÉS 2019-2020 
 

Introduction 

Mme Gauthier introduit le rapport d’activité en mentionnant, tout comme par les dernières 

années, que cette année a été très active et ce malgré la pandémie. 

En plus des actions que l’APLA pose directement, elle joue un rôle actif de représentation. Nous 

agissons à titre d’influenceur dans de multiples dossiers pour lesquels nous n’avons n’a pas le 

pouvoir d’agir directement.  Notre principal partenaire est bien sûr la Municipalité avec d’un côté 

les élus municipaux et de l’autre les fonctionnaires municipaux. 

Mme Gauthier salue l’arrivée d’un nouveau directeur général en la personne de M. Steve 

Deschênes.  Elle applaudit son style de gestion qui est très inspirant et qui nous amène à être 

encore plus rigoureux. Malgré la charge de travail énorme occasionnée par la pandémie, il 

démontre une volonté ferme pour trouver des solutions réalistes. 

 

i. Mises à jour administratives 

i. Embauche d’une nouvelle adjointe administrative : Mme Gauthier présente 

Mme Louise Daigneault, nouvelle adjointe administrative. 

ii. Plan de communication : 

Facebook : Mme Daigneault fait état que les publications Facebook sont passées 

de 6 en 2016 à 43 au 17 août 2020 (augmentation significative).  Le nombre 

d’abonnés est de 358 au 17 août 2020, soit approximativement 75% de nos 

membres.  Les 3 publications qui ont généré le plus d’interactions sont dans l’ordre : 

« Une chaude fin de semaine » – 18 juin, « Les Party Animals » - 8 juillet et campagne 

de financement 2020 – 4 août. 

Courrier électronique :  

✓ 16 messages officiels ont été envoyés aux membres en 2020; 

✓ Nous comptons 26 nouveaux membres du 13 juin au 17 août 2020; 

✓ Nous avons reçu 24 demandes d’interventions par courriel de la part des 

membres. 

Nous avons reçu plusieurs commentaires positifs par rapport aux messages qui 

résumaient les sujets discutés lors de c.a. 

Pour conclure, Mme Daigneault explique que l’adhésion à l’APLA est gratuite.  

Depuis 2017, le renouvellement est automatique et eux qui désirent se retirer devront 

en faire part à l’APLA. 

iii. Rappel que le « membership » est gratuit : Mme Gauthier rappelle pourquoi il est 

important d’être membre de l’APLA :  

✓ Pour protéger l'environnement et la qualité de vie au lac de l’Achigan;  

✓ Pour protéger la valeur de nos propriétés (riveraines et non riveraines);  

✓ Pour exprimer notre opinion, nos préoccupations; 

✓ Pour s'assurer d'une représentation proactive et vigilante sur le plan 

municipal et provincial;  
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✓ Pour se tenir informé et participer à la protection du lac de l’Achigan et 

de son bassin versant.  

Mme Gauthier procède maintenant à un tirage.  Elle explique que comme l’an 

dernier, nous avons pu compter sur la générosité de notre commanditaire Familiprix 

Extra Mathieu Sabourin qui nous a offert une carte de 50 $ que nous faisons tirer 

parmi les 26 nouveaux membres qui se sont inscrits du 3 juin 2020 à ce jour.  

L’heureuse gagnante est Mme Josée Nadeau.  Mme Gauthier la félicite et la 

remercie de s’être jointe à l’APLA. 

 

B. Qualité de l’eau 

i. Poursuite de la participation au RSVL 

Mme Gauthier nous informe que Mme Christine Roy a cessé son emploi 

d’adjointe administrative avec l’APLA, mais demeure quand même consultante 

pour nous dans les dossiers touchant la qualité de l’eau.  Elle remercie Mme Roy 

pour ses précieux services pendant plusieurs années.  Mme Gauthier annonce 

l’embauche de Mme Josyane Mongrain, biologiste, technicienne en 

bioécologie et consultante en environnement.  Avant de créer sa propre firme 

de consultation en environnement Amphybia, Mme Mongrain a occupé entre 

autres le poste d’inspectrice en environnement pour la Municipalité de 

Wentworth.  En plus d’offrir un programme de soutien à l’APLA, Mme Mongrain 

nous épaule dans plusieurs dossiers, soit par exemple : la réalisation et 

l’installation d’une règle graduée pour la ligne des hautes eaux, le projet de 

balisage pour contrer le myriophylle a épis, des capsules de sensibilisation, etc. 

Les résultats des analyses pour le RSVL sont disponibles sur les affiches à l’entrée 

de la salle et bientôt sur le site web de l’APLA. 

ii. Campagne Municipale d’échantillonnage pour la qualité de l’eau de baignade 

Comment se mesure la qualité de l’eau ?  Mme Mongrain explique qu’elle se 

mesure notamment avec sa contenance de microbes nommés coliformes 

fécaux. Les coliformes fécaux sont plusieurs espèces de bactéries contenues 

dans les selles des animaux à sang chaud. À forte dose ils sont très mauvais pour 

la santé humaine. Il est souhaitable d’avoir des A et des B. Des C sont moins 

intéressants et des D totalement inacceptables. 

Résultats de la qualité de l’eau 2020 :  

Mme Mongrain nous donne des à l’aide du tableau (voir annexe 1).  Elle attire 

notre attention sur les secteurs les plus affectés (cote D), i.e. près de la Rivière 

Pashby, près de la propriété du 22, 365e avenue, etc.  Ces endroits seront 

investigués. 

Pour les derniers résultats 2020, l’échantillonnage a été effectué entre le 13 et le 

16 juillet 2020 : 

• 20 sites sont A – Qualité de l’eau excellente 

• 9 sites sur 36 sont de qualité B et C 

• 7 ont la cote D 

iii. Résultats de l’échantillonnage 2019 

Mme Josyane Mongrain nous dresse un portrait de la qualité de l’eau pour 

l’année 2019 grâce à un tableau explicatif (voir annexe 2) : 
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• Poursuite de la participation au RSVL: analyses d’eau (phosphore) et 

mesures de transparence. 

• La campagne Municipale d’échantillonnage pour la qualité de l’eau de 

baignade a eu lieu du 15 au 18 juillet 2019. 

• Résultats très satisfaisants en 2019. 

• Majorité de cote A 

• 10 cotes B qui ont eu un suivi le 8 juin 2020. Les résultats montrent une 

légère amélioration, mais seulement 1 station a eu une cote A, les autres 

sont restées B. 

iv. Participation au projet pilote de lacs témoins 

Mme Gauthier fait mention que l’APLA participe au projet pilote de lacs témoins 

mis sur pied par le Ministère de l’environnement et de la lutte contre les 

changements climatiques et que nous servirons de référence (modèle) 

limnologique pour les principales typologies de lacs et régions du Québec 

méridional. 

v. Poursuite de notre participation au projet de recherche d’études sur les 

cyanobactéries « Adopte un lac » 

Mme Gauthier est fière de mentionner notre participation au projet de 

recherche d’études sur les cyanobactéries à la campagne citoyenne appelée 

« Adopte au lac » axée sur l’analyse des échantillons des lacs envoyées par les 

citoyens lors de floraisons algales et permettant à tous les citoyens de contribuer 

au développement des connaissances et à la recherche de solutions sur les 

cyanobactéries.  Elle présente par la suite une courte capsule vidéo qui explique 

les différentes étapes de prise d’échantillonnage d’eau. 

vi. Programme de soutien aux associations de lac (présentation faite par Josyanne 

Mongrain biologiste) 

Mme Mongrain explique les 3 volets du programme de soutien aux associations 

de lac de sa compagnie Amphybia, soit : 

Volet 1 : Suivi annuel du lac par une professionnelle afin d’en assurer la santé ; 

Volet 2 : Soutien au c.a. dans leurs projets ; 

Volet 3 : Éducation et sensibilisation des membres de l’Association. 

Un courriel avec les coordonnées de Mme Josyane Mongrain sera envoyé aux 

membres. 

vii. Caractérisation du périphyton (année 2 de 3). 

Le périphyton est un type de mousse qui se retrouve sous les roches, explique 

Mme Mongrain.  Grâce à un tableau explicatif (annexe 3), elle souligne qu’on 

dénote une augmentation marquée aux sites 16-17-19 qui pourrait être 

attribuable à la zone de wake et surf face à ces sites.   

On ne peut dire avec certitude qu’il y a une cause à effet; ce sera à voir avec 

les années futures. 
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C. Eaux de ruissellement 

Mme Gauthier invite les membres à réécouter la capsule de sensibilisation et 

d’éducation affichée tant sur notre site web que sur les réseaux sociaux depuis 

l’an dernier.  

En juin dernier, nous avons soumis cette capsule comme candidature au 4e gala 

Conserv’Eau organisé par la CARA. 

i. Gestion du couvert forestier 1ère 2ieme 3ieme couronne 

Quand on parle de la protection du couvert forestier, l’objectif c’est de garder 

en santé le couvert végétal, c’est-à-dire garder les arbres et les arbustes sur les 

terrains! Pas seulement dans la bande riveraine, mais partout! 

ii. Nouvelle règle « go ou no go » pour l’obtention d’un permis de construction en 

vigueur depuis le 15 Juin 2020 

Mme Gauthier explique sommairement la nouvelle règle du « go ou no go » pour 

l’obtention d’un permis de construction qui est en vigueur depuis le 15 juin 

dernier.  Madame Gauthier salue cette initiative de la Municipalité. 

D. Érosion, bande riveraine 

i. Nouveauté : patrouille terrestre 

Cette nouvelle patrouille terrestre pourra émettre des constats au besoin 

(exemple bande riveraine non conforme, feux d’artifices et à ciel ouvert, 

location à court terme et autres). 

ii. Réalisation et installation d’une règle graduée en fonction des hautes eaux 

L’idée de réalisation et installation d’une règle graduée en fonction des hautes 

eaux a germé suite à une rencontre entre M. Louis Croteau et Mme Geneviève 

Simard et Mme Josyane Mongrain a été embauchée pour réaliser ce projet.  

Mme Mongrain indique qu’une règle du niveau de l’eau du lac sera implantée 

et graduée en fonction de la ligne des hautes eaux naturelle du lac.  Les 

bateaux pourront être mis à l’eau uniquement lorsque l’eau est au plus bas ou 

égale à la ligne des hautes eaux, soit au début de la saison. Cette mesure sera 

prise afin de limiter l’érosion des berges due aux embarcations à moteur.  La 

règle devrait être installée avant la prochaine saison printanière. 

E. Gestion de l’accès et utilisation du lac 

i. Statistiques de la descente municipale (voir annexe 4) 

Mme Gauthier présente les statistiques de la descente municipale des années 

2018, 2019 et 2020 (au 20 août 2020).  Cette année fut assez exceptionnelle.  En 

effet, 906 vignettes ont été émises. Mme Gauthier salue le courage et la 

détermination de la Municipalité, sous la gouverne de M. Bruno Laroche, qui a 

mis en place la règlementation qui oblige toute embarcation autorisée et non 

autorisée à descendre sur le lac après être lavé.   

ii. Respect du code d’éthique  

Notre objectif est la conscientisation, la responsabilisation et l’adhésion à un 

code des règles et des comportements responsables en tenant compte de la 

sécurité et de la protection du milieu.   Nous mettrons l’emphase, cette année, 

sur la signature d’un engagement au code d’éthique lors de l’obtention de la 

vignette.  
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iii. Bonification de la carte bathymétrique (voir annexe 5) 

C’est avec fierté que Mme Gauthier présente les dernières bonifications à la 

carte bathymétrique : 

• Mise à l’échelle la bande riveraine (couleur orange) ; 

• Accentué la couleur et la grosseur pour les écueils ; 

• Explications plus précises.  

Mme Gauthier souhaite que vous ayez tous cette carte dans votre embarcation. 

iv. Rappel de la limite de vitesse dans la zone de 75 mètres  

Johanne Gauthier fait le constat qu’il y a plus de nouveaux utilisateurs et plus de 

non-respect de la zone de 75 mètres.  Quoi faire pour améliorer cette situation ?  

Mme Gauthier croit beaucoup aux consensus. Bien que ce dossier soit très 

émotif, l’APLA est là pour accompagner la Municipalité et trouver des solutions 

constructives pour le bien de tous. 

M. Steve Deschênes doit quitter à ce moment-ci (10h45). 

Question : Depuis quand les bouées du 75 mètres sont installées sur le lac ? 

Réponse : La règlementation date des années 90.  Ça fait partie de la loi 

désuète de la marine marchande (article 150).  Les bouées ont été installées ver 

l’année 2011. 

v. Zones pour la pratique du surf, wake et utilisation de ballasts remplis ; (bon 

respect en général) rappel qu’il n’y a pas de zones de transition 

Il y a eu ajout de la bande réfléchissante verte pour améliorer la visibilité.  Mme 

Gauthier mentionne qu’il n’y a pas de zone de transition, mais il y a place à 

amélioration.  C’est un projet en cours « work in progress ». 

vi. Demande d’une subvention fédérale dans le cadre du programme de 

contribution pour la sécurité nautique de Transport Canada 

La demande pour un projet de demande de subvention dans le cadre du 

programme de contribution pour la sécurité nautique de Transport Canada a 

été effectuée de nouveau en octobre dernier.  Ce projet comprend 2 volets :  

• Impact des sports nautiques sur l’environnement des lacs 

• La capacité portante du lac.   

Normalement, c’est en mai que les projets sont attribués, mais à cause de la 

pandémie qui sévit, on n’a pas encore eu de nouvelles. 

vii. Nouvelle réglementation sur les feux d’artificiers 

La Municipalité a adopté le 12 mai dernier une nouvelle règlementation 

concernant les feux d’artifices et bonifié le règlement relatif à la sécurité 

incendie. 

viii. Quai : bonification de la réglementation  

En l’absence de M. Yoland Coutu, conseiller juridique, Mme Gauthier donne des 

explications sur la création de droits de passage donnant accès à un quai 

communautaire.  C’est lors de l’assemblée annuelle de l’APLA de l’an dernier, 

que le maire Bruno Laroche a été interpelé par plusieurs citoyens au sujet d’un 

lotissement sur la 305e avenue. 
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Ces modifications ont fait l’objet d’un avis de motion le 12 mai dernier M. Bruno 

Allard a confirmé que les modifications sont maintenant adoptées. 

ix. Projet Navia – Coalition Navigation « Le bon bateau au bon endroit » 

Mme Gauthier est membre du c.a. de la Coalition Navigation pour une 

navigation durable et responsable dont le but est de veiller à ce que la 

législation sur l’utilisation des bateaux à moteur protège les écosystèmes des 

plans d’eau et plus particulièrement des voies navigables du Canada. 

En collaboration avec l’Institut national de recherches scientifiques (INRS), cette 

étude est dédiée à la caractérisation de l’empreinte hydro sédimentaire de 

plusieurs types de bateaux plutôt que seulement ceux de type Wake boat et/ou 

Surf boat comme étudié dans le passé par l’Université du Québec à Montréal et 

l’Université Laval à Québec.  Des pamphlets explicatifs sont disponibles à 

l’entrée. Mme Gauthier invite les membres à visiter leur site 

au www.coalitionnavigation.ca.  

 

F. Plantes aquatiques 

i. Capsules vidéo sur les mulettes 

Deux capsules informatives ont été créées en collaboration entre l’APLA, la 

Municipalité de Saint-Hippolyte, Roger Dufresne de Folio D production et de 

Josyane Mongrain d’Amphybia, biologiste du lac et répondent aux 

demandes d’informations et questions reçues ces dernières années, soit par 

notre site web ou directement à un directeur.  On a voulu les vulgariser pour 

les rendre plus accessibles.  Les capsules vidéo seront disponibles sur le site 

web de l’APLA dans un futur rapproché. 

Mme Gauthier présente la première de ces capsules informatives et de 

sensibilisation qui porte sur les mulettes et l’acidification des lacs 

(applaudissements). 

Mulettes et l’acidification des lacs 

https://youtu.be/dyIXSp-sLDs 

 

ii. Projet pilote MÀÉ  

L’APLA a décidé d’agir contre le Myriophylle à épis et Mme Josyane Mongrain, 

biologiste du lac, est engagée comme chargée de projet. 

Comment ferons-nous la lutte? 

• Arrachage manuel avec plongeur à chaque année afin de limiter la 

propagation; 

• Balisage de 3 zones témoins afin de limiter l’impact des bateaux : 

o Embouchure Pashby 

o Kilkenny 

o Près de l’Ile des Jésuites 

Il est vraiment important de couper les moteurs pour cette zone ou si 

impossible, lever le moteur au plus haut et circuler lentement, le plus loin 

possible des amas de MAÉ, car ils se multiplient lorsque coupé. 

Mme Mongrain montre les affiches qui seront sur l’eau (voir annexe 6). 

http://www.coalitionnavigation.ca/
https://youtu.be/dyIXSp-sLDs
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Mme Gauthier précise que le projet se fera la semaine prochaine seulement 

puisque nous avons reçu le matériel seulement cette semaine. 

iii. Capsule informative pour expliquer comment enlever certaines plantes. 

Mme Gauthier présente la deuxième capsule informative et de sensibilisation 

qui porte sur les plantes indigènes (applaudissements). 

Contrôle des plantes aquatiques indigènes 

https://youtu.be/Xffbrq4Q5PA 

 

Objectifs 2020/2021 

Mme Gauthier énumère les objectifs de l’APLA pour l’année 2020/2021, soit : 

• Qualité de l’eau : suivis 

• Plantes aquatiques : suivis 

• Eaux de ruissellement vs abattage/ émondage d’arbres : suivis 

• Gestion de l’accès et l’utilisation du lac : suivis 

 

G. Période de questions 

 

Question M. Paul DeMontigny : Il trouve ça préoccupant d’avoir une cote D à l’endroit où il y a 

un ruisseau qui vient du Lac Morency. À cet emplacement, il y a une auberge et, par le passé, 

il y a eu des problèmes d’écoulement de fosse septique.  Il aimerait savoir si nous sommes au 

courant de cette situation et si les problèmes de qualité de l’eau (cote D) auraient pu être 

causés par cette situation.  

Réponse Mme Johanne Gauthier : En effet, il y a eu des cotes moins bonnes par le passé à cet 

endroit.  Mme Gauthier a travaillé en collaboration avec Mme Geneviève Simard, directrice de 

l’environnement à la Municipalité, dans ce dossier.  Il appert que ce ruisseau passe par le Mont 

Tyrol, par le village et vient du Lac Morency.  Selon les études du Dr Carignan de l’an dernier, 

cette problématique ne provient pas des fosses septiques de l’auberge, mais plutôt de celles 

de l’école du village.  Également, il y a eu beaucoup d’activités près du Mont Tyrol, soit des 

roulottes qui ont peut-être déversé leurs eaux usées dans le lac.  Il y aura investigation et prise 

d’échantillons à cet endroit.  Mme Audrey Laflamme, remplaçante de Mme Simard a été 

sensibilisée à ce problème et Mme Josyane Mongrain, biologiste, sera appelée à se pencher 

sur cette situation.  Une cote D de 2300 est très préoccupante et il faut travailler ensemble pour 

trouver des solutions. 

Question de Paul DeMontigny : Les bateaux circulent à haute vitesse dans la zone de 75 mètres 

alors qu’il y a des personnes qui se baignent.  Est-ce qu’on attend qu’il y ait un accident mortel 

avant de sévir contre les contrevenants (applaudissements)? 

Réponse de Bruno Allard : Nous avons une patrouille nautique qui s’améliore avec le temps.  

Cette année, 5 constats d’infractions ont été donnés pour de la conduite dangereuse à 

l’intérieur du 75 mètres.  Il y a beaucoup de sensibilisation de faite, mais lorsqu’il y a une 

situation dangereuse, la Municipalité sévit.  C’est pour cette raison que la Municipalité s’est 

dotée d’un directeur en prévention et en sécurité en la personne de M. Michel Martin. 

Intervention de Bruno Laroche : M. Laroche tient à rassurer M. Demontigny.  En effet, ça fait 10 

ans que la ville effectue plusieurs essais en ce qui a trait à la sécurité communautaire, soit la 

patrouille nautique municipale, la sureté du Québec qui vient davantage et la patrouille 

terrestre.  On prend ça au sérieux et M. Michel Martin, embauché le 3 août dernier, sera 

l’expert dédié à la sécurité communautaire 12 mois par année afin de trouver des solutions et 

augmenter la sécurité. 

https://youtu.be/Xffbrq4Q5PA
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Question de Claudette Dagenais : Mme Dagenais est propriétaire, voisine du 22 où on voit 

plusieurs problèmes face à ce ruisseau.  En effet, il y a un tuyau qui déverse du sable et de 

glaise grise dans le lac.  Autres constatations, il y a beaucoup de « vert » à cet endroit et elle a 

remarqué que la plage a baissé d’environ 1 mètre, 1 mètre ½.  Près de la rivière, il y a un grand 

banc de sable qui est apparu.  Elle se demande si ce sable peut être transporté à la plage.  

Elle se demande également si la glaise grise est mauvaise pour les baigneurs. 

Réponse de Johanne Gauthier : Mme Gauthier prend les informations et observations en note 

et va les relayer à la Municipalité.  Mme Gauthier a déjà sensibilisé Mme Audrey Laflamme à 

cette situation.   

Réponse de Josyane Mongrain : Mme Mongrain rassure Mme Dagenais en lui mentionnant que 

la glaise est un élément naturel et donc pas dangereuse et c’est normal que l’eau devienne 

grise à son contact.  Pour ce qui est du sable de la plage qui a baissé de façon notable, il peut 

y avoir un problème d’érosion qui devra être investigué.  L’érosion est due à un changement 

dans le lac.  C’est une partie de la terre qui se change en particules dans les vagues et qui se 

déplace.  Est-ce qu’on peut déplacer du sable ?  La réponse est non parce que ça fait partie 

intégrante du littoral (fond du lac).  Il n’y a rien à faire.  Pour ce qui est du tuyau, Mme 

Mongrain va se déplacer pour constater la situation. 
 

6. RATIFICATION DES ACTES POSÉS PAR LE CONSEIL D’ADMINISTRATION 

En l’absence de M. Yoland Coutu, M. Yvan Gingras prononce la ratification : 
 

ATTENDU QUE : Le conseil d’administration a rendu compte à l’assemblée des membres des actes 

posés durant l’exercice 2020-2021.  EN CONSÉQUENCE : Il est proposé que l’assemblée des 

membres ratifie les actes posés par le conseil d’administration durant l’exercice 2020-2021. 
 

Proposé par Mme Claudette Dagenais 

Appuyé par M. Alain Brunet 

Adopté à l’unanimité 

 

7. ÉLECTION DES DIRECTEURS 
 

En l’absence de M. Yoland Coutu, M. Alain Brunet procède à la lecture des personnes qui 

siègeront sur le conseil d’administration pour l’année 2020-2021 soit, Sarah-Jeanne Denis,  

Stuart Fraser, Jean-François Gareau, Johanne Gauthier, Yvan Gingras, Alain Goulet, Pierre-

Jacques Leduc, Tina Maillet et Georges Raymond. 

 

Notons que M. Pier-Alexandre Jolicoeur s’est désisté pour des raisons personnelles.  Mme Gauthier 

souligne son apport, sa générosité et son implication pour l’APLA. 

 

Proposé par Mme Michelle Alexandre 

Appuyé par Mme Nathalie Cantin 

Adopté à l’unanimité - Élus par acclamation pour la prochaine année 

 

8. MOT DU MAIRE 

M. Bruno Laroche souligne que l’implication proactive de l’APLA dans différents dossiers facilite 

de beaucoup le travail des élus.  Il mentionne que M. Bruno Allard est un conseiller en or qui est 

responsable de tout ce qui se passe au lac de l’Achigan au niveau législation, environnement 

et sécurité.  Également, un comité Ad Hoc a été créé pour s’occuper de lotissements, des 

problèmes reliés aux AirB&B et autres.  MM. Bruno Allard et Alain Brunet siègent sur ce comité.  

De plus, M. Michel Martin est très solide pour appuyer ce comité qui s’occupera des 

règlementations, entre autres la modification sur le lotissement.  Avis de motion - plusieurs projets 
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de modifications règlementaires ont été repoussés à cause de la Covid-19, entre autres, parce 

que la Municipalité ne pouvait pas consulter la population de façon efficace.  Pour conclure, il 

se rappelle que les bouées ont été installées en 2010 au coût de 30 000 $ pour 29 bouées. 

Intervention de Bruno Allard : M. Allard donne des explications supplémentaires sur la 

modification du règlement sur le lotissement et la création de droits de passage donnant accès 

à un quai communautaire.  Autre sujet : M. Allard aimerait tâter le pouls car il semble y avoir un 

problème d’érosion.  Lorsque les zones de surf ont été implantées, il y a 3 ans, il y avait eu des 

propositions pour effectuer soit une zone ou deux zones de surf dans ce projet pilote et il y avait 

une problématique de navigation entre les deux zones.  Les deux zones ont été créés, mais 

l’année 2020 a été très occupée et on a pu voir des problèmes de glaise.  Il se demande s’il est 

toujours pertinent de garder ces deux zones de surf.  Est-ce qu’on garde le statuquo ou on met 

en branle un processus de consultation avec la population pour retirer cette première ou 

deuxième zone. 

Intervention de Claude Chartrand : M. Chartrand n’est pas d’accord pour dire qu’il y a moins de 

surf qu’avant, mais il constate qu’il y a moins de wakeboard.  Selon lui, si on enlève une zone, on 

va être dans le trouble parce que les gens vont aller partout.  M. Chartrand croit qu’une zone 

transitoire devrait exister. 

Intervention de Bruno Allard : La raison pour laquelle il n’y a pas de zone transitoire, c’est qu’on 

n’est pas capable de respecter le 300 mètres des zones.  On n’a pas 600 mètres pour créer une 

zone transitoire entre les deux. 

Intervention de Johanne Gauthier : Mme Gauthier suggère de lancer la consultation auprès de 

la population. 

À ce point-ci, M. Michel Martin, directeur en sécurité communautaire, prend la parole.  M. Martin 

a passé 4 jours sur l’eau et il a déjà identifié plusieurs choses et effectué plusieurs interceptions. 

Question de Alexandra Alary : Comment le projet de la patrouille sera amélioré pour l’année 

prochaine ?  Plus de patrouilleurs ?  Retirer les vignettes de problématiques répétées, vitesse sur 

le lac, etc. 

Réponse de Michel Martin : M. Martin est dans la préparation d’un plan concernant la sécurité 

nautique, mais il faut prendre en considération qu’il y a 4 lacs à desservir et qu’il manque de 

patrouilleurs.  Présentement, il y a des présences soutenues aux lacs Connely et de l’Achigan.  Il 

semble y avoir de moins en moins de problèmes depuis le début de l’année parce qu’il y a des 

rapports qui sont dressés à tous les jours par les patrouilleurs et la Sureté du Québec.  On doit 

analyser les statistiques et les transmettre à la population concernant le progrès de la sécurité 

qu’on va mettre en place.  La sécurité devrait représenter 40 à 45% de son temps durant la 

première année. 

Intervention de Johanne Gauthier : Mme Gauthier renchérit en spécifiant qu’à chaque année, 

l’APLA doit produire un post-mortem qui comprend de communiquer aux membres l’état de 

l’avancement des dossiers. 

Question de Alexandra Alary : Qu’allez-vous faire avec les bateaux qui s’ancrent à la sortie de 

la rivière Pashby ? 

Réponse de Michel Martin : M. Martin explique qu’il a constaté la situation puisqu’il était sur l’eau 

le week-end dernier.  On tente de faire respecter les règlements municipaux.  Malheureusement, 

il peut y avoir 72 personnes sur un ponton d’une capacité de 12 personnes et on n’est pas éligible 

à prendre action parce que ça devient un moyen de transport.  Par contre, on peut sensibiliser 

la population.  M. Martin a remarqué qu’après l’intervention, les gens se sont distanciés mais se 

sont vite regroupés dès leur départ. 

Intervention de Johanne Gauthier : Mme Gauthier se demande s’il y a une cause à effet puisque 

cette année il y a 4 zones de cote D à haut taux de coliformes avec beaucoup de 

regroupements et les gens y passent la journée. 
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Intervention d’un résident : S’il y a 72 personnes sur un ponton, il doit nécessairement y avoir 72 

ceintures de sécurité ? 

 

 

Réponse de Michel Martin : Malheureusement les patrouilleurs ne sont pas certifiés présentement.  

Seuls les agents de la SQ sont qualifiés.  À compter de l’an prochain, les patrouilleurs seront 

certifiés et pourront donner des contraventions, ce qui aura pour effet de minimiser les 

rassemblements et de diminuer le nombre de personnes sur une embarcation. 

Question de Noël Bonnici : Pourrait-on discuter de potentiellement limiter la longueur des 

bateaux à 21 pieds ? 

Réponse de Bruno Laroche : Non pas pour l’instant, parce que ça fait partie de la constitution.  

M. Laroche donne l’exemple qu’à St-Adolphe d’Howard, ils avaient pris la décision de refuser 

toute embarcation qui venait de l’extérieur et ils ont perdu en Cour Suprême parce que ce 

n’était pas légal.   

Intervention de Sarah-Jeanne Denis : Est-ce possible de juste réviser la politique de tarification 

afin que les embarcations plus longues aient une vignette plus chère ? 

Réponse de Bruno Laroche : M. Laroche va se pencher sur ce concept de pollueur/payeur et 

aussi regarder les propriétaires qui ont 5 bateaux à leur quai, ce qui cause plus de dommages à 

l’environnement.  Le comité Ad Hoc va se rencontrer en septembre et on devrait avoir une 

nouvelle « mouture » au printemps 2021. 

Intervention de Claude Chartrand : M. Chartrand se dit résident depuis plus de 40 ans et il se 

souvient qu’il y a déjà eu des normes de grosseur de bateau et de force de moteur et ça n’a 

jamais été respecté (applaudissements). 

M. Laroche fera les vérifications qui s’imposent. 

Intervention de Johanne Gauthier : Mme Gauthier suggère de travailler ensemble et recevoir les 

commentaires des gens à ce sujet pour trouver des pistes de solutions. 

Question de Pierre Cantin : Les tests de qualité de l’eau ont été effectués en juillet et nous 

sommes le 22 août.  Il n’a pas reçu aucun avis de la municipalité comme quoi la qualité de l’eau 

était sérieusement compromise et sa petite-fille de 18 mois se baigne dans le banc de sable près 

de la rivière et ça le préoccupe beaucoup. 

Intervention d’un résident : Il a été témoin de plusieurs attroupements en face de chez lui et les 

gens restent en place toute la journée. Il a vu des adultes aller sur le terrain de son voisin avec 

du papier de toilette en main.  De plus, il a ramassé plusieurs couches souillées en face de chez 

lui.  Il se demande pourquoi la ville n’intervient pas dans ce banc de sable-là.  Il a tenté à plusieurs 

reprises d’aller parler à ces gens-là et s’est fait envoyer balader.  

Réponse de Bruno Allard : M. Allard que c’est l’erreur de la Municipalité.  En effet, les résidents 

auraient dû être avisés, mais en période de Covid, la Municipalité a perdu deux personnes 

d’expérience en environnement.  Les personnes qui les ont remplacées ne connaissaient pas ce 

protocole.  

Question de Claude Chartrand : Le voisin de M. Chartrand a perdu 8 pieds de sable sur le bord 

de la rivière.  Il croit que c’est dû au trafic dans le lac.  Il est allé à la municipalité pour leur 

demander d’installer une affiche de restriction de vitesse.  On lui a refusé en lui disant que le lit 

de la rivière appartient aux riverains et non pas à la Municipalité ou au Gouvernement.  M. 

Chartrand a demandé personnellement de mettre des bouées qui indiquent l’entrée et la sortie 

pour restreindre l’accès à la rivière.  Il estime que cet endroit est hors de contrôle présentement. 

Réponse de Bruno Allard :  M. Allard évalue qu’on ne peut pas utiliser cette méthode de travail 

à cause du Myriophylle à épis présent autour de ces zones.  Le balisage de la MàÉ va empêcher 

les gens d’y circuler.  Ce dossier n’est pas facile et on cherche des solutions. 
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Question de Sarah-Jeanne Denis : Est-ce que vous comptez engager des étudiants pour le poste 

de patrouilleur ? 

Réponse de Michel Martin : Il faut comprendre que pour l’instant, c’est un travail saisonnier.  Il y 

a une étude encours pour savoir si ça peut devenir à temps plein. 

Question de Marie Cinq-Mars : Selon les scientifiques, la pratique du surf derrière les bateaux à 

ballast cause l’érosion de nos plages et rives.  Quelles sont les mesures que nous pouvons 

envisager afin de limiter les dégâts ? 

Réponse de Bruno Allard : La Municipalité s’est basée sur des études scientifiques universitaires 

pour établir les zones de surf.  Ces études disaient qu’au-delà de 300 mètres, les vagues n’ont 

pratiquement pas d’impact sur l’érosion des rives.  Par contre, les bateaux ont grossi depuis et 

nous irons en consultation pour savoir si on garde la plus petite zone. 

Question de Philippe Bérubé : Suite aux derniers résultats des tests d’eau dans la rivière Pashby, 

quelles seront les actions prises pour empêcher les mises à l’eau sans vignettes (pas lavés) à partir 

de certains terrains riverains ? 

Intervention de Johanne Gauthier : Mme Gauthier dit avoir été personnellement témoin de 

plusieurs embarcations qui n’avaient pas de vignette. 

Réponse de Bruno Laroche : Les directives ont été très claires cette année.  M. Martin met 

présentement en place un logiciel qui émet un premier avertissement, et s’il y a un deuxième 

avertissement, le propriétaire devra payer une amende de 500 $.  M. Laroche déclare que la 

Municipalité sera intransigeante à cet égard, spécifiquement à la rivière Pashby. 

Intervention de Bruno Allard :  M. Allard ajoute qu’auparavant, les gens bénéficiaient d’un 7 jours 

de grâce pour se procurer une vignette. 

Question de Claudette Dion : Mme Dionne aimerait savoir quelles actions sont prises contre les 

nuisances sonores ? 

Réponse de Johanne Gauthier : Mme Gauthier mentionne avoir déjà rencontré M. Deschenes, 

directeur général pour discuter de ce sujet.  Ce dernier pense peut-être outiller les patrouilleurs 

avec un sonomètre.  Reste à voir la faisabilité et les coûts rattachés à un tel projet. 

Intervention de Bruno Allard : Ceci est une volonté politique, mais il reste à savoir comment 

l’appliquer. 

Intervention de Bruno Laroche : M. Laroche n’est pas contre, mais il faut comprendre que c’est 

contestable en cour.  On attend les rapports et on va voir quelles actions seront prises à ce sujet.  

M. Laroche se dit très sensible à ça. 

Question de M. Jean Allard : À la pointe au Pins, il peut y avoir 60 embarcations certaines 

journées.  On a une bouée qui est visible à environs 3 pieds.  Est-ce possible de mettre plus de 

bouées ? 

Réponse de Bruno Laroche : M. Laroche suggère d’envoyer cette demande à Mme Gauthier 

qui va l’acheminer à la Municipalité. 

Question de Stéphanie Labelle : J’aimerais obtenir un suivi face à la location court terme et les 

activités du camp Bruchési.  J’ai fait constat en août 2019 lors de l’assemblée et aucun retour à 

ce sujet.  Ils louent encore par nuit! 

Réponse de Bruno Laroche : Selon les règlements de zonage, ils ne peuvent pas faire de la 

location à court terme.  M. Laroche a rencontré les propriétaires en 2019 et ils ont répondu qu’ils 

arrêteraient cette pratique.  Ils ont eu des amendes salées à ce jour, mais ça ne semble pas les 

décourager.  Ce dossier est piloté avec le comité Ad Hoc et M. Martin va prendre le prendre en 

main afin d’améliorer la situation.   

Question de M. Langheit : J’ai entendu dire qu’un promoteur veut développer 500 habitations 

avec 500 accès au lac pour autant de bateaux.  Est-ce un projet accepté par la ville (ancienne 

propriété Péladeau) ?  
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Réponse de Bruno Laroche : M. Laroche dit n’avoir jamais entendu parler de cette rumeur.  Un 

des défis de St-Hippolyte est de conserver son caractère rural et champêtre.  Si ce projet se 

présente, on va s’y opposer de toutes les façons possibles. 

Question de Georges Raymond : Est-ce qu’il est possible de faire une plainte via le site web de 

la municipalité ? 

Réponse de Bruno Allard : Ça existe déjà et c’est la meilleure façon de communiquer avec la 

Municipalité. 

Intervention de Johanne Gauthier : Mme Gauthier émet l’idée d’afficher le lien sur le site web de 

l’APLA. 

Question d’une résidente : L’Ile Joubert est à vendre depuis quelque temps.  Est-ce que la 

Municipalité pourrait l’acheter pour en faire une réserve ? 

Réponse de Bruno Allard : Il faut voir et documenter le projet. 

Question de Claudette Dagenais : Concernant le banc de sable qui semble avoir été déplacé 

par les interventions humaine, n’y a-t-il pas lieu de remettre le sable à sa place ? 

 

Johanne Gauthier remercie les représentants de la ville pour leur disponibilité et leur ouverture et 

elle réitère son intention de continuer à travailler ensemble. 

 

Monsieur Claude Chartrand profite de sa tribune pour remercier l’APLA pour son implication 

(applaudissements). 
 

9. PRÉOCCUPATIONS DES MEMBRES/PÉRIODE DE QUESTIONS 
 

Les questions ont été posées par les membres au fur et à mesure des sujets. 

 

10. VARIA 

Aucun ajout. 

 

11. LEVÉE DE L’ASSEMBLÉE ANNUELLE  

L’ordre du jour étant épuisé, la présidente déclare l’assemblée levée à 12h30. 

 

Procès-verbal préparé par Louise Daigneault, adjointe administrative 
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Annexe 1 

 

 
 

Annexe 2 
Résultats de la qualité de l’eau de baignade 2019 
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Annexe 3 
Caractérisation du périphyton 
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Annexe 4 

Statistiques de la descente municipale 

 

 

 
 

  

Total des vignettes émises au

31-août-18 31-août-19 20-août-20

TYPE D'EMBARCATION QUANTITÉ

Fort sillage (wake & surf) 110 101 109

Motomarine 106 98 118

105 CV et + 237 220 230

20 à 104 CV 184 177 205

19 CV et - 55 63 59

Motorisé non-contribuable (1 jour) 3 6 8

Non-motorisé contribuable 40 66 90

Non-motorisé non-contribuable 25 38 87

TOTAL 760 769 906
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Annexe 5 

Carte bathymétrique 

 

 

 
 

Annexe 6 

Affiches MàÉ 

 

  
 


